
ANNEXE 6 : Localisation des sites Natura 2000 à 
proximité du projet 

 
Le projet se situe hors zone Natura 2000 au titre de la directive habitats et au titre de la 
directive oiseaux. Le projet n’est donc pas concerné par le réseau N2000. 
 
La zone la plus proche se situe au Nord-Ouest du projet, à près de 7 km. Il s’agit des Hauts de 
Chartreuse (zone FR8201740).  
Vient ensuite la zone FR8201733, Cembraie, Pelouses, lacs et tourbières de Belledonne, de 
Chamrousse au Grand Colon, située à environ 15 km au Sud de l’aménagement hydroélectrique de 
Tencin. 
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Cembraie, pelouses, lacs et tourbières de Belledonne, de Chamrousse au Grand Colon 
Le site comprend une juxtaposition de roches calcaires et siliceuses, ce qui détermine la coexistence 
d'habitats des deux "types". 
Le site isérois « Cembraie, pelouses, lacs et tourbières de Belledonne, de Chamrousse au Grand 
Colon » (site FR8201733) abrite des habitats variés. 
22 habitats d’intérêt communautaire ont été inventoriés ; ils couvrent plus de 78% de la surface du 
site. 
Sur ces 22 habitats, 5 sont des habitats dits « prioritaires » : 6230, 7110, 7220, 91DO et 91EO. Ils 
couvrent en général de faibles surfaces et représentent au total moins de 4% de la surface de ce site. 
La cembraie de Chamrousse (habitat 9420) se situe à la limite occidentale de son aire de répartition. 
D'après une étude ONF de 2012, elle est en bon état de conservation et couvre environ 100 hectares. 
Le Damier de la Succise (Eurodryas ou Euphydrias aurinia) est présent, mais sur un seul secteur. 
Le Minioptère de Schreibers (espèce 1310) a été noté sur le site, lors d'une étude "chiroptères" 
réalisée par la LPO (Ligue de protection des oiseaux) de l'Isère en 2013.  
De plus ce site est une référence pour le suivi du Tétras lyre, avec ses 815 hectares d’habitats 
favorables. 
De nombreuses espèces végétales à valeur patrimoniale ont été inventoriées sur ce secteur. On peut 
ainsi citer : 

- des espèces protégées au niveau national : Androsace vandelii, Androsace helvetica, 
Aquilegia alpina, Carex limosa, Diphasiastrum alpinum, Drosera longifolia, Drosera 
rotundifolia ou Stemmacantha rhapontica.. 

- des espèces protégées au niveau régional : Artemisia umbelliformis, Cardamine plumieri, 
Carex pauciflora, Pinguicula grandiflora, Salix glaucosericea, Stemmacantha rhapontica ou 
Vaccinium oxycoccos. 

- Saussurea discolor, qui figure sur la Liste Rouge nationale. 
 
 
Les Hauts de Chartreuse 
Les hauts plateaux de Chartreuse se présentent comme un vaste synclinal perché au dessus de la 
vallée du Grésivaudan, s'étendant sur 20 km de long de la Dent de Crolles au Granier. La Combe de 
Mannival, située à l'extrémité méridionale du site à une altitude inférieure, est connue depuis le début 
du siècle comme une station botanique subméridionale abritant des plantes et des insectes rares 
habituellement méditerranéens.  
Massif des Préalpes du nord encadré à l'ouest par les chaînons jurassiens méridionaux et à l'est par 
le massif cristallin externe de Belledonne, la Chartreuse est essentiellement constituée de calcaire 
d'âge secondaire. Le massif cartusien présente une individualité très affirmée au sein des Alpes 
occidentales, il s'oppose aux massifs cristallins (Belledonne) et se trouve relativement isolé du 
Vercors au ton méridional affirmé et des Bauges plus septentrionales et orientales. 
Véritable "île calcaire", la Chartreuse, et en particulier les hauts plateaux, apparaît comme un 
important territoire refuge pour des plantes rares à aire de répartition morcelée par les glaciations 
comme la Vulnéraire des Chartreux et la Potentille luisante. On y trouve également la station de Sabot 
de Vénus la plus importante des Alpes du Nord et des peuplements importants de chauves-souris 
(dont 5 espèces d'intérêt communautaire). 
A la richesse en espèces protégées s'ajoute la présence d'habitats d'intérêt communautaire variés 
comme la pinède de Pin à crochet du plateau, les stations abyssales de forêt alpine sur sol glacé, des 
tourbières basses alcalines et des sources pétrifiantes avec formations tuffeuses, des pelouses 
calcaires alpines et subalpines, souvent riches en orchidées… 
Vingt habitats d'intérêt communautaire ont ainsi été inventoriés sur ce site, qui est par ailleurs classé 
en réserve naturelle nationale depuis 1997. 
 


